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OS PUD, Planned Unit Development (PUD)
RR A, Agricultural (AG)
SFR A, Low Density (LD)
SFR B, Low Medium (LMR)

! ! ! !

! ! ! !

! ! ! !

! ! ! ! SFR PUD, Planned Unit Development (PUD)
SMR A, Medium (MDR)
SMR B, Medium High (MHR)

! ! ! !

! ! ! !

! ! ! !

! ! ! !

! ! ! !

! ! ! ! SMR PUD, Planned Unit Development (PUD)


